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Noël vu par les Papes…   
 

Vénérable Pie XII : « De la crèche de Bethléem résonne à l'oreille des chrétiens, prolongeant 

doucement son écho dans leurs cœurs, le message de Jésus, lumière brillant au milieu des ténèbres. 

Ce message éclaire de la splendeur des vérités célestes un monde plongé dans la nuit de tragiques 

erreurs ; il infuse une joie débordante et confiante à une humanité accablée de l'angoisse d'une 

profonde et amère tristesse ; il annonce la liberté aux fils d'Adam engagés dans les chaînes du péché 

et du crime ; il promet miséricorde, amour et paix ». 

St Jean XXIII : « Ô doux Enfant de Bethléem, accorde-Nous de communier de toute notre âme à ce 

profond mystère de Noël. Mets dans le cœur des hommes cette paix qu’ils recherchent parfois si 

âprement, et que toi seul peux leur donner. Découvre-leur ta beauté, Ta sainteté, ta pureté. Éveille 

dans leurs cœurs l’amour et la reconnaissance pour ton infinie bonté. Unis-les tous dans ta charité et 

donne-nous ta céleste paix. ».  

St Paul VI : « Le Père du Ciel peut dire : « Celui-ci est mon fils bien-aimé », comme le peut dire à son 

tour la Vierge Mère, en s’adressant à l’Enfant de la crèche, qu’elle vient de mettre au monde. Ainsi 

l’Enfant de la crèche-nous révèle le dernier mot du mystère : Dieu s’est incarné parce qu’il a aimé 

l’homme et qu’il a voulu le sauver. On peut accepter ou refuser l’amour. Mais si on l’accepte, il 

apporte au cœur une paix et une joie indescriptibles : Pax hominibus bonae voluntatis! »  

St Jean Paul II : « Comme ils sont beaux et émouvants, les chants de Noël, dont la tradition de tous 

les peuples entoure la crèche ! Que d'idées profondes y sont contenues, et surtout quelle joie, quelle 

tendresse ils expriment pour l'Enfant divin venu au monde dans la nuit sainte ! »  

Benoit XVI : « La crèche est une école de vie où nous pouvons apprendre le secret de la joie 

véritable »  

Pape François : « En Jésus, nous savourerons le véritable esprit de Noël : la beauté d'être aimé de 

Dieu. »  

INFOS DIVERSES : 
 

• Mercredi 23/12 : un grand ménage de l’église est prévu de 9h45 à 11h30. Merci à tous ceux qui pourront venir 
aider (apporter balais, aspirateur, chiffons, pliz, etc…) 

• Mercredi 23/12 : Pour fleurir l’église, merci à tous ceux qui le souhaitent d’apporter des fleurs blanches et 
jaunes mercredi 23 dans la matinée en les déposant dans les récipients prévus pour cela près du secrétariat. 
Merci ! 

• Mercredi 23/12 : de 17h30 à 19h30 : confessions à l’église. 

• Le catéchisme et l’Adoration du St Sacrement reprendront à la rentrée. 

 

Attention de bien arriver à l’heure et de vous inscrire pour les messes de Noël. Nous ne pourrons dépasser le 
nombre de fidèles autorisés. Nous ferons rentrer prioritairement les personnes inscrites jusqu’à 10 mn avant 
la messe. Après ce sera jusqu’à ce qu’il n’y ait plus de places libres. 
 

 
 Confessions :   
 → Lundi, mardi, jeudi,  
vendredi et samedi :  
½ heure avant la messe 

Mercredi : ½ heure après la messe 

Ou sur demande 
 

Horaires du secrétariat : 
Lundi, Mardi, jeudi, Vendredi : 9h30-11h30  
 

On peut télécharger feuilles de semaine  
et homélies sur le site de la paroisse.  
 

 

Lundi 21/12 09h00 Férie Majeure du Temps de l’Avent Messe pro Populo 

Mardi 22/12 09h00 Férie Majeure du Temps de l’Avent Messe pr Philippe RAPATOUT 

Mercredi 23/12 09h00 Férie Majeure du Temps de l’Avent Messe pr Emmanuel FERVEAU 

Jeudi 24/12 09h00 Férie Majeure du Temps de l’Avent Messe pr Norbert WAGNER 

 17h30 Messe de la nuit de la Nativité Messe pr François-Xavier MEKONG 

 20h30 ‘’ Messe pr Alix RAFFNER 

Vendredi 25/12 11h00 Messe du Jour de la Nativité Messe pr Louis LE HUNSEC 

Samedi 26/12 09h00 St Etienne Messe pr en l’honneur de St Antoine 

Dimanche 27/12 11h00 Fête de la Ste Famille   Messe pr en l’honneur de tous les Sts  
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MESSAGE DE MONSEIGNEUR AUMONIER 
 

 
Versailles, le 17 décembre 2020 

 

Le pape François vient d’accepter de me relever de la charge d’évêque de Versailles, que le pape saint Jean -Paul II m’avait confiée il y a vingt ans.  

La règle de l’Église catholique veut qu’à l’approche de ses 75 ans, l’évêque remette sa charge au Saint Père. Cherchant à servir au mieux le bien du 

diocèse, mais ne me sentant plus aujourd’hui l’énergie suffisante pour prolonger ma mission, j’ai présenté dès à présent ma d émission au pape 

François, quelques semaines avant l’échéance précise du 22 février prochain.  

En attendant la nomination et l’installation de mon successeur, un administrateur diocésain sera élu demain par le collège de s consulteurs.  

Pour ma part, je souhaite beaucoup, après ces années passées avec vous, pouvoir vous faire mes adieux reconnaissants sous la forme la plus adaptée 

et la plus juste possible pour nous tous, en tenant compte bien-sûr des conditions sanitaires actuelles.  

C’est pourquoi je ne prévois pas un unique rendez-vous pour tout le diocèse. J’effectuerai plutôt une sorte de pèlerinage marqué par cinq étapes. Je 

serai heureux de vous y retrouver à travers la présence de délégations de chacune de vos communautés organi sées par vos curés, et invitées à se 

répartir de la manière suivante :  

(…) Le dimanche 24/01 à 16h, à la Cathédrale Saint-Louis, pour les doyennés de Versailles Nord, Versailles Sud et de Saint- Quentin-en-Yvelines.  

A quelques jours maintenant de fêter la Nativité, je m’unis de tout cœur à l’hymne joyeux des anges, émerveillés de la grandeur et de la présence 

de Dieu : « Gloire à Dieu au plus haut des cieux, et paix sur la terre aux hommes qu’il aime »  !  

 

† Eric AUMONIER  

Evêque émérite de Versailles 
 

 

COMMUNIQUE DU DIOCESE 

 

Le collège des consulteurs a élu Monseigneur Bruno Valentin comme administrateur diocésain jusqu’à l’installation liturgique du 

prochain évêque de Versailles. 

Suite à l’acceptation par le Pape François de la démission de Mgr Eric Aumonier de sa charge épiscopale pour le diocèse de Versailles, 

le collège des consulteurs a élu Monseigneur Bruno Valentin administrateur du diocèse de Versailles ce vendredi 18 décembre 2020. 

L’administrateur diocésain est chargé de conduire le diocèse avec prudence sans prendre d’initiatives majeures. Sa mission cessera le 

jour de l’installation liturgique du nouvel évêque nommé par le Pape François.  

Durant ce temps de vacance du siège, le conseil épiscopal, le conseil presbytéral ainsi que les charges de vicaire général et de vicaire 

épiscopal cessent. Restent en fonction le chancelier et délégué du bureau des mariages (ndlr : qui reste aussi votre curé de Bougival !), 

le vicaire judiciaire ainsi que l’économe diocésain. Les services diocésains, les aumôneries et les paroisses continuent d’assurer leur 

mission. L’administrateur peut s’entourer de collaborateurs à titre provisoire et consultera régulièrement le collège des consulteurs qui 

assume les fonctions du conseil presbytéral. 

 

HORAIRES DE NOEL à l’église de Bougival  

Messes  

Jeudi 24/12 : à 17h30 & 20h30 

Vendredi 25/12 : à 11h00  

Inscriptions obligatoires à faire sur le site de la paroisse dès ce lundi en raison du nombre limités de 

fidèles autorisés. C’est un lien spécifique autre que celui des dimanches 
 

 
Confessions : Mercredi 23/12 : 17h30 à 19h30 



Florilèges des photos de crèches envoyées pour le 6ème concours paroissial ! 
 

   
 

   
 

 
 

  

“Que le soin que nous mettons pour rendre plus 

resplendissantes nos rues et nos maisons nous pousse encore 

davantage à prédisposer notre âme à rencontrer celui qui 

viendra nous rendre visite, qui est la véritable beauté et la 

véritable lumière. Purifions-donc notre conscience et notre vie 

de ce qui est contraire à cette venue : pensées, paroles, 

attitudes et actions, en nous incitant toujours à accomplir le 

bien et à contribuer à réaliser dans notre monde la paix et la 

justice pour chaque homme et à marcher ainsi à la rencontre 

du Seigneur” (Benoit XVI) 

 



QUAND SARTRE MEDITAIT SUR NOËL !!!! 
De l’Abbé Pierre-Hervé Grosjean Publié le 26 Déc 2010 sur « Padreblog) 

 

Nous sommes en 1940, en Allemagne, dans un camp de prisonniers français. 

Des prêtres prisonniers demandent à Jean-Paul Sartre, prisonnier depuis quelques mois avec eux, de rédiger une petite méditation pour la veillée de 

Noël. Sartre, l’athée, accepte. Et offre à ses camarades ces quelques lignes magnifiques. Comment douter que la grâce soit venue le visiter à ce 

moment-là, même si le philosophe s’en défend ? 

 

« Vous avez le droit d’exiger qu’on vous montre la Crèche. La 

voici. Voici la Vierge, voici Joseph et voici l’Enfant Jésus. 

L’artiste a mis tout son amour dans ce dessin, vous le 

trouverez peut-être naïf, mais écoutez. Vous n’avez qu’à 

fermer les yeux pour m’entendre et je vous dirai comment je 

les vois au-dedans de moi. 

La Vierge est pâle et elle regarde l’enfant. Ce qu’il faudrait 

peindre sur son visage, c’est un émerveillement anxieux, qui 

n’apparut qu’une seule fois sur une figure humaine, car le 

Christ est son enfant, la chair de sa chair et le fruit de ses 

entrailles. Elle l’a porté neuf mois. Elle lui donna le sein et 

son lait deviendra le sang de Dieu. Elle le serre dans ses bras 

et elle dit : « mon petit » !  

Mais à d’autres moments, elle demeure toute interdite et elle pense : « Dieu est là », et elle se sent 

prise d’une crainte religieuse pour ce Dieu muet, pour cet enfant, parce que toutes les mères sont 

ainsi arrêtées par moment, par ce fragment de leur chair qu’est leur enfant, et elles se sentent en 

exil devant cette vie neuve qu’on a faite avec leur vie et qu’habitent les pensées étrangères.  

Mais aucun n’a été plus cruellement et plus rapidement arraché à sa mère, car Il est Dieu et Il 

dépasse de tous côtés ce qu’elle peut imaginer. Et c’est une rude épreuve pour une mère d’avoir 

crainte de soi et de sa condition humaine devant son fils. Mais je pense qu’il y a aussi d’autres 

moments rapides et glissants où elle sent à la fois que le Christ est son fils, son petit à elle et qu’il 

est Dieu. Elle le regarde et elle pense : « ce Dieu est mon enfant ! Cette chair divine est ma chair, 

Il est fait de moi, Il a mes yeux et cette forme de bouche, c’est la forme de la mienne. Il me 

ressemble, Il est Dieu et Il me ressemble ».  

Et aucune femme n’a eu de la sorte son Dieu pour elle seule. Un Dieu tout petit qu’on peut prendre 

dans ses bras et couvrir de baisers, un Dieu tout chaud qui sourit et qui respire, un Dieu qu’on 

peut toucher et qui vit, et c’est dans ces moments-là que je peindrais Marie si j’étais peintre, et 

j’essayerais de rendre l’air de hardiesse tendre et de timidité avec lequel elle avance le doigt pour 

toucher la douce petite peau de cet enfant Dieu dont elle sent sur les genoux le poids tiède, et qui 

lui sourit. Et voilà pour Jésus et pour la Vierge Marie.  

Et Joseph. Joseph ? Je ne le peindrais pas. Je ne montrerais qu’une ombre au fond de la grange 

et aux yeux brillants, car je ne sais que dire de Joseph. Et Joseph ne sait que dire de lui-même. Il 

adore et il est heureux d’adorer. Il se sent un peu en exil. Je crois qu’il souffre sans se l’avouer. 

Il souffre parce qu’il voit combien la femme qu’il aime ressemble à Dieu. Combien déjà elle est 

du côté de Dieu. Car Dieu est venu dans l’intimité de cette famille. Joseph et Marie sont séparés 

pour toujours par cet incendie de clarté, et toute la vie de Joseph, j’imagine, sera d’apprendre à 

accepter. Joseph ne sait que dire de lui-même : il adore et il est heureux d’adorer  ». 

 

Preuve que le texte dérange les partisans de Sartre, sa compagne Simone de Beauvoir essayera de réfuter l’origine de ce texte. Mais 

Sartre confirmera en être l’auteur, en 1962, dans la note suivante : « si j’ai pris mon sujet dans la mythologie du 

Christianisme, cela ne signifie pas que la direction de ma pensée ait changé, fût -ce un moment pendant la captivité. 

Il s’agissait simplement, d’accord avec les prêtres prisonniers, de trouver un sujet qui pût réaliser, ce soir de Noël, 

l’union la plus large des chrétiens et des incroyants ». 

[Extrait de « Bariona ou le Fils du tonnerre », le texte se trouve intégralement dans l’ouvrage Les Ecrits de Sartre de M. Contat 

et M. Rybalka, NRF 1970]. 


